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Secteur privé: 4,000 étudiants de plus en septembre
par Jean MARTEL

Alors que la clientèl du réseau 
d'enseignement public accusera une 
baisse de 53,000 étudiants en 1975-1976 
par rapport à l'année précédente, le 
réseau privé, de son côté, verra son 
importance augmenter, puisque le 
nombre d'étudiants qui fréquentent 
les institutions privées passera, en 
septembre, de 99,000 à 103,000, soit
4,000 de plus.

Voilà ce qu’indique un rapport 
préparé par le ministre de l'Education 
et qui porte sur les estimations des 
clientèles scolaires au 30 septembre 
1975.

Les inscriptions du réseau public 
passeront de 1,519,501 en 1974-1975 à 
1,466,400 en septembre, soit une perte 
de plus de 53,000 étudiants.

Quant à la clientèle de l’enfance 
inadaptée, après une croissance relati­
vement rapide depuis 1970-1971, elle 
stagne à 84,000 depuis 1974-1975. Tou­
tefois, son importance relative conti­
nue de s'accroitre, étant donné la 
baisse globale du nombre d'étudiants.

D'autre part, le rapport fait remar­
quer que les effectifs scolaires glo­
baux seront de 1.666,000 en septembre, 
le sommet ayant été atteint en 1970- 
1971 avec un volume de 1,795,000 
élèves inscrits.

Cette baisse se fait remarquer 
depuis cinq à six ans, en dépit d'un 
accroissement des clientèles des ni­
veaux collégial et universitaire.

Maternelle

Selon le document du ministère de 
1 Education, les inscriptions à la ma­
ternelle en 1975-1976 sont estimées à 
91.600 pour l'ensemble du Québec 
(public et privé). Cela constitue une 
légère diminution par rapport aux 
93,400 de l'année précédente.

La clientèle du réseau privé de­
meure cependant stable à environ 
2,500 élèves.

Au niveau élémentaire, la chute 
des clientèles amorcée depuis 1970 se 
poursuit, et 680,000 élèves devraient 
fréquenter les écoles de ce niveau en 
1975-147^6, par rapport à 713.593 l’an­
née précédente. La baisse est donc de
33,000 élèves environ.

C'est le réseau public qui absorbe 
la plus grande partie de cette baisse, 
les élèves inscrits passant de 694,000 à 
662,000. Les élèves du réseau privé à 
l'élémentaire continuent à décroître 
pour atteindre 18,500 élèves en 1975- 
1976 par rapport à 19,600 l'année précé­
dente.
Secondaire

En 1975-1976, 678.700 élèves de­

vraient fréquenter les écoles (publi­
ques et privées) de ce niveau, compa­
rativement à 698,000 l'année précé­
dente.

Le réseau privé devrait s'accroitre 
de 7.4% avec 4,600 élèves de plus en 
1975-1976, et le public diminuera de
24.000 élèves, soit une baisse de 3.8%.

Collégial

Le nombre total d’étudiants du 
collégial devrait s'accroître d'environ
5.000 par rapport à la dernière année 
scolaire, la clientèle passant de 
113,600 à 118,500

Cette croissance de la clientèle du

collégial devrait se poursuivre ainsi 
jusqu'en 1978-1979, les effets de la 
dénatalité se faisant sentir à ce niveau 
à ce moment-là.

•
La clientèle des Cegep (collèges 

publics) passera vraisemblablement 
de 99.466 à 103,600 en 1975-1976 Le 
réseau privé verra sa clientèle 
augmenter légèrement au cours de la 
prochaine année (de 14,190 à 14,900).

La clientèle des universités conti­
nuera elle aussi de s'accroitre, passant 
de 92,938 l'an dernier à 96,868 en 
septembre, soit une augmentation de
4.2%.

Une division du ministère fédéral des 
Approvisionnements déménagera à Matane

Par Robert MALTAIS
envoyé spécial du Soleil

MATANE — Une division entière 
du ministère des Approvisionnements 
et Services du Canada sera démé­
nagée, au coût de $10 millions, sur une 
période de 36 mois, dans la municipa­
lité de Matane, en Gaspésie, dans le 
but de relever l'économie de cette 
région, l'une des plus économique­
ment faibles au Canada.

C'est ce qu'a annoncé, hier, lors 
d'une conférence de presse tenue à 
l'hôtel de ville de Matane, le ministre 
fédéral des Approvisionnements et 
Services, M. Jean-Pierre Goyer. Celui- 
ci était accompagné pour la circons­
tance, de plusieurs hauts fonctionnai­
res de divers ministères fédéraux, 
ainsi que des députés provincial et 
fédéral de la circonscription de Mata­
ne, MM. Marc-Yvan Côté et Pierre De 
Bané.

"L'installation de cette division à 
Matane créera 250 emplois stables 
dans une région où les emplois sont 
très saisonniers et où le taux de 
chômage chronique qui y sévit a déjà 
dépassé 30 pour cent pendant l'hiver ", 
a déclaré le ministre Goyer.

Cette décision, qui s'inscrit dans le 
cadre de la politique de décentralisa­
tion du ministère des Approvisionne­
ments et Services, voit le jour à la 
suite d'une étude menée au cours des 
quatre derniers mois par divers minis­
tères fédéraux, travaillant en étroite 
collaboration. En conséquence, on pré­
voit transférer graduellement à Mata­
ne, en l'espace de trois ans, toute la 
division fédérale du Contrôle du rem­
boursement des chèques, dont les 
bureaux sont actuellement situés à 
Ottawa.

Le rôle de cette division du MAS 
consiste essentiellemen en un travail 
de vérification de tous les chèques 
émis par le gouvernement du Canada 
(sous l’appellation Receveur général 
du Canada) qu’il s'agisse de presta­
tions socio-économiques, comme les 
allocations familiales et les presta­
tions d'assurance-chômage, ou de 
paiements aux fournisseurs, de rem­
boursement d'impôt sur le revenu ou 
encore de traitements aux fonction­
naires.

En somme, toute transaction par 
voie de chèque effectuée par Ottawa, 
doit nécessairement passer par ce 
service, dont la responsabilité est de 
rembourser, après vérification, les

banques pour tous les chèques du 
gouvernement fédéral qui y ont été 
négociés. Soulignons que plus de 120 
millions de chèques sont annuelle­
ment émis par le Receveur général du 
Canada.

Notons toutefois que la majorité 
des activités du service sont automati­
sées et nécessitent surtout des commis 
et employés de soutien; à cet effet, on 
envisage de recruter et de former le 
personnel nécessaire principalement 
dans la région Bas-Saint-Laurent- 
Gaspésie.

"Une fois entièrement installée, 
les traitements versés chaque année 
par la division du Contrôle du rem­
boursement des chèques aux 250 em­
ployés atteindront la somme de $2.3 
millions, ce qui constituera un apport 
très important à l'économie de la 
région", a précisé le ministre des 
Approvisionnements et Services du 
Canada.

Retombées économiques

Cette transfusion sanguine qu'ef­
fectuera le gouvernement fédéral dans 
la circonscription de Matane aura sans 
aucun doute des retombées économi­
ques d'importance pour la région de 
Matane et les régions avoisinantes.

"J’espère avoir marquer une page 
tournante pour toute la région", a 
déclaré le député de la circonscription 
de Matane à Ottawa. M. Pierre De 
Bané, qui, selon le ministre Goyer. a 
été l'un des principaux parrains du 
projet qui vient de se concrétiser.

L'incidence économique la plus 
immédiate pour la municipalité de 
Matane consiste en l'acquisition d'un 
emplacement et la construction d'un 
immeuble devant accueillir la divi­
sion, à un coût prévu de $4.5 millions. 
Le transfert aurait donc une incidence 
salutaire pour la région, puisqu'il 
causera un accroissement de la de­
mande auprès des entreprises locales, 
du secteur de la construction, des 
écoles et, enfin, réactions en chaîne 
dans d’autres services communautai­
res et locaux.

Comme retombée immédiate, la 
compagnie de communications Québec 
Téléphone de Rimouski devra nette­
ment améliorer son service d’ici peu. 
"Il nous faut dorénavant bénéficier 
d'un système de communications par­
fait, en raison du volume considérable 
de communications que la division de 
Matane aura à effectuer dans tous les 
coins du pays", a ajouté le ministre 
Goyer.

:

Le ministre Jean-Pierre Goyer, à Matane
Collaboration spéciale, Serge Payeur

A Orsainville, on désire une fusion "démocratique r ;

par Benoit ROUT* 1ER

Une assemblée de plus de 
250 contribuables d'Orsain­

ville a réclamé, hier soir, un 
référendum sur la fusion.

Les contribuables ont aussi 
dit longuement leur mécon­

tentement face à la méthode 
"antidémocratique" utilisée 
par les autorités pour réali­
ser le regroupement de 
Charlesbourg, Charlesbourg-

Est, Orsainville et Notre- 
Dame-des-Laurentides.

Le maire Maurice Renaud 
a semblé très réticent à la 
demande d’un référendum. Il

Le Cojo reçoit un ultimatum du 

Comité international olympique
LAUSANNE (AFP) - Le 

Comité international olympi­
que (CIO) a fait renaître 
l'espoir d’une couverture té­
lévisée des jeux d'été 1976 de 
Montréal pour les téléspecta­
teurs européens — de l’ouest 
et de l'est — asiatiques, lati­
no-américains et arabes.

Le CIO a pris parti en 
faveur des cinq organismes 
de télévision dans le diffé­
rend qui les oppose au comi­
té d'organisation des jeux de 
Montréal (Cojo) pour l'achat 
des droits de retransmission 
télévisée.

Dans un communiqué pu­
blié par son secrétariat à 
Lausanne, le CIO a en effet 
demandé au Cojo canadien 
de "reconsidérer sa posi­
tion", autrement dit d'abais­
ser le montant des droits 
télévisés. Les organisateurs 
canadiens demandent une 
somme globale de $18 mil­
lions aux cinq organismes de 
télévision alors que ceux-ci 
n'en offrent que $9,300,000, 
ajoutant que c'était là "leur 
ultime proposition."

Le CIO, qui est propriétaire 
des Jeux Olympiques, rappel­
le dans son communiqué à 
l'intention des organisateurs 
canadiens "qu'il convient de 
prendre en considération le 
fait que les programmes de 
télévision engendrent une 
publicité qui rejaillit sur le 
pays, la ville où sont organi­
sés les J.O., le mouvement 
olympique et le sport."

La démarche officielle du 
CIO, font remarquer les ob­
servateurs, est de nature à 
faire fléchir les organisa­
teurs canadiens dans leur 
intransigeance.

En effet, le CIO, dans son 
communiqué, rappelle que 
selon les statuts olympiques, 
il conserve tous les droits sur 
les J.O., déléguant ses pou­
voirs au Cojo pour négocier 
les droits de télévision, mais 
que les contrats régissant ces 
droits doivent être soumis à 
son approbation.

Le CIO avance deux autres 
arguments:

— "Chacun doit songer à

ses responsabilités envers 
les supporters qui sont dans 
l'impossibilité de se rendre à 
Montréal” pour assister aux 
jeux.

— "Lorsqu'une cité se voit 
attribuer les jeux, elle s'en­
gage à fournir toutes les 
facilités techniques afin de 
donner à ces jeux la plus 
large audience possible.”

Voici le texte intégral du 
communiqué publié jeudi 
soir par le Comité internatio­
nal olympique:

"Après avoir étudié les 
propositions formulées par 
les unions mondiales de télé­
vision au comité d’organisa­
tion des jeux de la 21e 
olympiade et constaté leur 
rejet, le CIO a décidé de 
demander au comité d'orga­
nisation des jeux de Mont­
réal (Cojo) de reconsidérer sa 
position.

Le CIO tient en outre à 
préciser que:

1) Le Cojo de Montréal 
obtiendrait $27,500,153, cette 
somme se composant primo 
des sommes payées par ABC, 
secundo de l'offre actuelle 
des télévisions mondiales. En 
1972, Munich avait reçu 
$11,931,060, La part revenant 
au CIO serait de $6,999,846 
pour Montréal, alors qu elle 
était de $5,860,940 pour 
Munich.

2) II est nécessaire, d'une 
part, pour le CIO de recevoir 
de l’argent afin d'aider les 
fédérations internationales 
et les comités nationaux 
olympiques et afin de couvrir 
ses dépenses pendant la pé­
riode d une olympiade. Il 
faut d'autre part que le Cojo 
dispose des sommes couvrant 
les dépenses des installa­
tions techniques spéciales. Il 
convient également de pren­
dre en considération le fait 
que les programmes de télé­
vision engendrent une publi­
cité qui rejaillit sur le pays.

la ville, le mouvement olym­
pique et le sport".

"Enfin, nous devons tous 
songer à nos responsabilités 
envers les supporters qui 
sont dans l'impossibilité de 
se rendre à Montréal ou au 
Canada.

3) Lorsqu'une cité se voit 
attribuer les jeux, elle s'en­
gage à fournir toutes les 
facilités techniques afin de 
donner à ces jeux la plus 
large audience possible.

(Article 3 des statuts olym­
piques du CIO).

En matière de télévision, 
les conditions régnant en 
Amérique du Nord ne sont 
pas les mêmes que dans 
d’autres pays où U plupart 
des compagnies nationales 
ont peu de publicité ou pas 
du tout et où les programmes 
ne sont point financés par 
des firmes commerciales.

5) Le CIO conserve tous les 
droits sur les Jeux Olympi­
ques (règle ap4) mais délè­
gue ses pouvoirs au COJO 
pour négocier les droits de 
télévision. Les contrats régis­
sant ces droits doivent être 
soumis à l'approbation du 
CIO (règle 49)".

Moncton a changé 
de maire mais reste 
loin du bilinguisme

MONCTON, N.-B. (PC) - Au 
cours d'une réunion du comi­
té plénier de Moncton, hier, 
le maire Gary Wheeler a 
qualifié "d’insulte à la popu­
lation anglophone" l’inter­
prétation de l'hymne "O Ca­
nada" en français seulement 
par la chorale des Jeunes 
chanteurs d’Acadie

I,a chorale donnait une 
représentation au cours de la 
cérémonie d’ouverture du 
tournoi pour la Coupe inter­
continentale de baseball, 
qui réunit des équipes du 
Canada, des Etats-Unis, du 
Japon, de l'Italie, de la Corée 
du Sud, de Porto Rico et du 
Nicaragua.

Elle a interprété six chan­
sons en anglais, français et 
espagnol, mais le "O Cana­
da" en français seulement.

Le maire Wheeler, au cours 
de cette même cérémonie, a 
souhaité la bienvenue aux 
visiteurs... en anglais uni­
quement.

Quant au directeur du 
marketing du tournoi, M. 
Serge Trudeau, il s'est expri­
mé dans les deux iangues 
officielles.

M. Wheeler a fait sa re­
marque, hier, au moment où 
on abordait le sujet de per­
missions à accorder aux Aca­
diens, qui sont en plein festi­
val actuellement.

M Wheeler est maire de 
Moncton depuis le mois de 
juin 1974. Il a succédé à M. 
Leonard Jones, aujourd’hui 
député indépendant de 
Moncton à Ottawa, et bien 
connu pour ses luttes contre 
le bilinguisme.

a suggéré aux gens de pro­
céder plutôt selon les dispo­
sitions de la loi 276. Cette loi 
dit que tout citoyen peut 
s'opposer par écrit à la fu­
sion en s'adressant à la Com­
mission municipale.

Des antifusions en nombre

Un phénomène important 
mérite d'être signalé. Les 
contribuables d’Orsainville 
sont ceux, a /ec la population 
de Notre-Dame - des- 
Laurentides, qui profite­
raient de la plus forte dimi­
nution de taxes au moment 
de la fusion, selon les chif­
fres de la firme Fortier, 
Hawey. Or les citoyens d'Or­
sainville ont été beaucoup 
plus nombreux, hier soir, à se 
prononcer contre le regrou­
pement municipal que ceux 
de Charlesbourg mercredi.

De la démocratie s.v.p.

Mais le mot "démocratie” a 
été vraiment le pivot de toute 
la soirée. La majorité des 
intervenants ont dénoncé la 
rapidité avec laquelle le gou­
vernement veut procéder 
dans ce dossier et ont récla­
mé une consultation.

Un citoyen a bien résumé 
cette idée en disant qu'il 
avait élu le conseil pour 
administrer sa ville, mais 
qu’il ne lui avait pas donné 
le mandat de ia "marier" 
avec d'autres.

Puis un autre a suggéré au 
maire de poser cette ques­
tion à la population. "Mes 
chers enfants, est-ce que vous 
voulez que je la signe cette 
requête de fusion?"

L'intervenant a ajouté 
qu’alors seulement M. Re­
naud pourrait donner une 
réponse représentative à la 
Commission municipale.

Les arguments invoqués à 
Charlesbourg, la veille, l'ont 
été, hier, à Orsainville, à 
savoir, entre autres, que le 
conseil n’avait pas en main 
un dossier assez complet 
pour se prononcer de façon 
compétente sur les répercus­
sions d’une fusion.

Regardons nager Bédard

Des citoyens ont recom­
mandé d'attendre de connaî­
tre les résultas d'autres fu­
sions. Un contribuable a dit, 
par exemple, à peu près ceci: 
"Le député Marcel Bédard. 
sur la Côte de Beauport, a 
pris le mors aux dents avec la 
fusion Regardons-le nager et 
s’il se noie, on saura à quoi 
s'en tenir ici. S'il réussit, 
nous pourrons plonger."

Malgré toutes ces critiques, 
le maire Renaud, appuyé des 
représentants de la firme 
Fortier, Hawey, a toujours 
gardé la même attitude. Il a 
expliqué que le fait pour lui 
de se prononcer en faveur de

la fusion, c'était un geste 
dicté par sa croyance que le 
regroupement sera bénéfi­
que à la population d'Orsain­
ville.

M. Renaud a souvent rap­
pelé aussi l'importance d'u­
ne distribution équitable de 
l'assiette fiscale dans la 
région.

Le député de la circons­
cription, M. André Harvey, 
assistait à l’assemblée. Il n’a 
pas pris la parole toutefois.

Une couple d'individus se 
sont prononcés en faveur de 
la fusion. L'un d'eux a dit 
que sa foi en la fusion était 
en partie basée sur la réussi­

te du regroupement munici­
pal réalisé il y a plusieurs 
années à Alma.

Notons que l’assemblée 
d'information à Charlesbourg- 
Est aura lieu lundi soir, à 
l'Institut des sourds, et que 
celle de Notre-Dame-des- 
Laurentides se tiendra 
mardi.

Les grévistes de l'amiante 
lancent un nouveau mode de 
financement: l'amiante-jeu

par Paul-Henri DROUIN 
du bureau du Soleil

SAINT-JOSEPH — Conçu 
par les grévistes de l'amiante 
de la région de Thetford 
Mines, "L’AMIANTE-JEU", 
une réplique du jeu "Mono­
poly", est un nouveau mode 
de financement dans le cadre 
de la campagne "pour un 
deuxième souffle dans l'a­
miante".

✓
C'est lors d'une conférence 

de presse tenue nier, à Lévis, 
que le comité central d'appui 
aux grévistes de l'amiante a 
procédé au lancement de ce 
nouveau mode de finance­
ment, coïncidant avec la mise 
en place, pour une période 
de quatre heures, de trois 
postes de péage aux sorties 
principales du secteur de 
Lévis.

Sachant que la vraie solu­
tion à leurs problèmes en est 
une collective, les grévistes 
de l'amiante ont pensé qu’a­
vec "L’AMIANTF-JEU" on 
pourrait s'amuser avec un 
jeu dans lequel on parlerait 
de solidarité, de lutte pour 
nos droits. "Enfin un jeu 
dans lequel nous, les travail­
leurs, on pourrait se recon­
naître", a déclaré M Luc 
Grégoire, secrétaire du comi­
té central d’appui aux gré­
vistes.

Le coût d’achat de "L'A- 
MIANTE-JEU" est de $3 50 et 
comprend le jeu, quatre 
pions en forme de casques de 
mineur, un dé et un dépliant 
explicatif. Il sera en vente

BEAUX TERRAINS
hour chaMi ou résktoncat, au 
bord du ftouv* et route 2, à un 
nulle A l'est du vidage St-Michel 
de Bellechoue.

887-3426

dans plusieurs centres de 
distribution à travers le Qué­
bec, et l'on espère faire un 
profit net de $8,000 par la 
vente de 5.000 exemplaires.

Comme l'a souligné M. Luc 
Grégoire, "le jeu, tout en 
étant une source de finance­
ment, est un message que ies 
grévistes livrent à la popula­
tion du Québec". Le jeu est 
entièrement en français.

L'exemple qu'ont donné, 
hier, une cinquantaine de 
grévistes de l'amiante, par la 
mise en place de trois postes 
de péage à Lévis, à l'instar 
de ce qui a été fait ailleurs 
au Québec, prouve que les 
grévistes de l'amiante de la 
région de Thetford Mines 
tiennent à leur front com­
mun. C'est ce qu'ils prouvent 
chaque jour en s'impliquant 
dans des comités communs 
CSN-Métallos.

Depuis le lancement de la 
campagne "pour un deu­
xième souffle dans l'amian­
te", on a recueilli $225,000, 
pour une moyenne de $64 par 
mineur. L'objectif d'aide 
moyenne par mineur est de

$200. "Pour arriver à ces 
résultats, a dit Grégoire La­
fontaine, les grévistes ont su 
se donner, par le comité 
central d'appui aux grévistes 
de l’amiante, la meilleure 
organisation de ce type dans 
l'histoire des grèves au 
Québec."

De cette somme totale de 
$225,000, la mise en place des 
postes de péage dans sept 
localités du Québec a jusqu'à 
maintenant rapporté $15,000.
La répartition de cet argent 
est faite à chaque syndicat 
d’après les besoins de 
chaque gréviste. La somme 
que l'on distribue chaque 
semaine aux quelque 3.500 
grévistes est d’environ 
$10,000.

Comme l'a souligné M. Luc * v 
Grégoire "ceci n’est toute- " 
fois qu’une participation, car 

ça n’inclut pas les sommes 
d'argent des syndicats CSN- 
Siétallos".

On a aussi appris qu'en- 
viron 10 pour 100 des grévis­
tes (350) se sont trouvé de 
nouveaux emplois dans la ; 
région de Montréal et à la 
baie James.

MAISON A VENDRE
Intérieur fraîchement peint, grand terrain pay logé, situé à 
Sacré-Cœur, quartier résidentiel, Rimouski.
Pour plus d'informations:

André St-Louis, propriélairt,
C.P. ISO
Mont-Louis, Quo.
1 (418) 797-2830 trais virés.

Pour visiter, appeler:
Mario Barnatchox 
45 ast, St-Joan-Baptisto 
Rimouski, app. F, Que,
1 (418) 723-1170 

Adresse de le moi son è vendre:
285 ru# Maurice, Rimouski, Qué.
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les arts
à québec 
aujourd'hui

galeries

James Patti son Cock burn: 
au Musée du Québec.

Dufour. Paré, Larsen: pein­
tures. A la Galerie la Cage 
d'Art, 9966 Avenue Royale, 
Ste-Anne-de-Beaupré.

Paule Chaumette: pein­
tures, aquarelles, batiks. Res­
taurant d'Europe, 27 Ste- 
Angèle.

Conrad Lapointe: ébénis-
terie d'art. Au Centre d'art 
St-Laurent, Ave Royale, Ile 
d'Orléans.

Sérigraphies, gravures, li­
thographies: à la Comme Ga­
lerie, 1117V4 rue St-Jean.

cinéma
Ciné-musée: Klee Wyck — 

Kurelek — Hans Hartung — 
Delacroix. Au Musée du Qué­
bec à 14h30

spectodes

La Chant'Août: veuillez 
consultez le programme pu­
blié dans nos pages des Arts.

Orchestre tzigane de Lajos 
Molnar: en vedette Ana Piua- 
ra, au Moulin du St-Laurent, 
Ile d’Orléans.

Plume Latraverse: à '12h et 
minuit, au Cinéma Ca.tier.

théâtre
L'idée d’Elodie: comédie de 

Michel André et Roger 
Bernstein, au Théâtre de La 
Fenière à 21 h.

Ah! les femmes! Denise 
Guénette. au Théâtre de l'Ile, 
à 21h, St-Pierre Ile d'Orléans.

Le canard à l’orange: de 
William Douglas Home, pré­
senté au Théâtre d'été Beau­
mont St-Michel à 20h30.

le cinéma à québec
La classification des films est établie par 1 Office des Communica­
tions sociales. Voici le barème d'appréciation des films qui sont 
présentement projetés sur les écrans dans les cinémas de Québec 
et de la Rive-Sud.

— Quand il y a lieu, la convenance pour les jeunes est indiquée 
de cette façon; (E) enfants; (A) adolescents.

— Les chiffres réfèrent à la valeur artistique de l'oeuvre; (1) 
chez-d oeuvre, (2) remarquable; (3) très bon; (4) bon; (5) moyen; 
(6) médiocre; (7) minable.

— Les appréciations des films sont établies sur les copies 
présentées dans la province de Québec

CANADIEN: l'Escapade, 
19k. 21b.

CANARD1ERE: Sissi, 13h, 
16h20, 19h45. Impératice Sis­
si, 14h40. 18h05, 21h30

CAPITOL: Amour animal, 
141)10, 16h40, 19h05, 21h30. 
Sensuelle Erika. 13b, 15h35. 
18h. 21h25.

CARTIER: Ladies and Gen­
tlemen: The Rolling Stones, 
19h. Spectacle de Plume. 22h 
et minuit.

CINEMA DE PARIS: Tu
seras un homme mon fils, 
13h, 16h55, 21h05. Les feux de 
la Chandeleur, I5h05, 19hl5.

EMPIRE: Le jeu avec ie 
feu, 13h, 15h, 17h, 19h, 21h.

LAIRET: Une robe blanche 
pour Mariale. 18hl0, 21h40 
La fille en laisse. 19h45.

LE BIJOU: Tommy, 19h, 
21h.

LIDO: Vincent, François, 
Paul et les autres, 21h25. La 
Gifle, 19h30.

MIDI-MINUIT: Tango du 
matelas, 12h30. 15hl5, 18h. 
20h45. Astrologie sexuelle, 
14h, 16h45, 19h30, 22hl5

ODEON: DAUPHIN: Trem­
blement de terre (4), 14h, 
16h30, 19h, 21 h 15.

ODEON: FRONTENAC 1:
Permission d’aimer, 15h30, 
I9h35. Les quatre mousque­
taires, 13h40. 17h30, 21h35.

ODEON: FRONTENAC 2:
La Tour Infernale, 13h20, 
16h50, 20h30.

PLACE QUEBEC 1: Alice 
doesn’t live here anymore. 
19h. 21 h

PLACE QUEBEC 2: Une 
Passion, 19hlS, 21hl5.

PIC,ALLE En amour ça va, 
ça vient, 15h20. 18h25. 21h40. 
Mourir de désir, 13h40,16h50, 
20b 10.

STE-FO Y: ALOUETTE: As­
trologie sexuelle. 19hl5, 
21h55. Tango du matelas, 
20hl5.

8TE-FOY: CHAMPLAIN: 
Un amour comme le nôtre

18h20, 21h40. Emmanuelle, 
19h45.

ST-ROMUALD: Julia et les 
hommes, 21hl0. Bibi, confes­
sion d'une adolescente, 
19h30.

ciné-porcs
BEAUPORT 1: Ma femme 

est dingue — Dossier Odessa.

BEAUPORT 2: L'Evadé — 
Le Grand Jacob.

BELAIR: Larry le dingue et 
Scary la garce — Seul contre 
la mafia.

DE LA COLLINE: Tout feu 
tout femme — Homo Ero- 
ticus.

MONTMAGNY: L Evadé — 
Le Grand Jacob.

$900 pour un 

costume de 

Marylin Monroe

LONDRES (AFP) - L'un 
des costumes portés par Ma­
rylin Monroe dans le film 
"Bus Stop” a été acquis, 
jeudi, pour 380 livres (envi­
ron $900) chez Christies à 
Londres, par l'un des admira­
teurs de la vedette.

Il s'agit du vêtement d’en- 
traineuse que portait la 
"star" dans les scènes de 
nightclub; un maillot une 
pièce de satin vert, cousu de 
sequins noirs et assorti d us 
collant noir qui mettait en 
valeur les jambes de Marylin.

L acquéreur est un pro­
priétaire de cabaret qui a 
annoncé que le costume se­
rait porté par l'une des dan­
seuses.

Les FILMS MUTUELS présentent
le chef d’oeuvre de

INGMAR BERGMAN
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2e FILM "LES FEUX DE LA CHANDELEUR

VMS vtvtz WH
" Cette 
bouleversante

histoire d'AMOUR

"TU \ 
SERAS) 

UN
HOMME

MON
FILS" la vie de ce célèbre 

pianiste qui avait quatre 
passions: ”SA FEMME" "SON FILS' 

SA MUSIQUE" et "CHIQUITA"
(N COULEUR

L'univers leur 
appartient

LARRY 
LE DINGUE 
MARY LA GARCE
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Festival d art et d'artisanat à Sept-Iles
par Gilles OUELLET 

du bureau du Soleil

SEPT-ILES -- A compter de 
dimanche soir, et pour une 
durée de 14 jours, se tiendra 
à Sept-Iles le (estival de la 
femme artiste et artisan de la 
Côte-Nord.

L’Association des artistes 
et artisans de la Côte-Nord, 
qui présente cette activité en 
collaboration avec le secréta­
riat d'Etat, qui en assume le 
financement complet, vise 
"la promotion de la femme 
artiste et artisan de la ré­
gion".

Mme Eliette Desgagnés, 
présidente de l'association, 
croit que le festival permet­
tra de faire le dépistage des 
potentialités artistiques et

Les Jeunesses 

musicales fêtent 

leur trentième

artisanales chez les femmes 
de la Côte-Nord, et contri­
buera au perfectionnement 
des membres de l'associa­
tion.

Le festival comprendra di­
verses activités culturelles, 
mais surtout des cours de 
céramique, de peinture, d’é^ 
mai! sur cuivre, de bricolage, 
de tricot et de crochet Une 
i mpressionnante exposition 
des oeuvres des femmes ar­
tistes et artisans du territoire 
sera ouverte au public.

Mme Desgagnés souhaite 
que ce festival produise cer­
tains effets, dont une meil­
leure compréhension, par le 
public, des difficultés ren­
contrées par la femme artiste 
et artisan, de même que le 
développement du goût de 
produire des choses répon­
dant à la personnalité de la 
femme de la Côte-Nord tout 
en meublant ses loisirs.

L’association espère aussi 
que cette manifestation cul­
turelle assez inusitée 
augmentera la solidarité en­
tre les artistes et les artisans 
de la région.

Hormis les cours et les 
réceptions, le festival donne­
ra lieu à un déjeuner- 
colloque, le 30 août, sur le 
thème "Le rôle de la femme

dans la survie de l'art et de 
l’artranat dans notre ré­
gion".

L'Association des artistes

et artisans a été fondée en 
janvier 1972 par Mme Mar­
celle Tremblay. Depuis cette 
date, l'association a organisé 
des cours et des expositions.

VILLE BELAIR 
TEL: 842-5228

AOM. : $2.50 PAR PERSONNE 
Las moins do 14 ans 
gratuits avoc carlo

PETER FONDA 
SUSAN GEORGE

De cette association, est née 
une coopérative des artistes 
et artisans, qui a ouvert une 
boutique, il y a déjà plu­
sieurs mois.
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SEULE 
CONTRE 
LA MAFIA

RESTAURANT • OUVERTURE Th. P.M. - PROJECTION DU FILM AU CREPUSCULE

anniversaire

PARIS (AFP) - U Fédéra­
tion internationale des jeu­
nesses musicales fête cette 
année son 30ème anniversai­
re. Elle compte environ 2 
millions de membres repartis 
dans les cinq continents. Le 
congrès 1975 se tient en par­
tie à Bruxelles, lundi et 
mardi, et du 20 au 23 août à 
Paris.

L'une des réalisations ma­
jeures de la FUM est l'Or­
chestre mondial fondé en 
1949 et qui, sous l'égide du 
gouvernement canadien, est 
rassemblé au Centre d'art 
d'Orford, Québec.

L’orchestre, arrivé récem­
ment à Bruxelles où il donne­
ra un concert le 19 août, sera 
à Paris, mardi où il exécute­
ra. sous la direction de Jean 
Martinon, un concert avec la 
participation du violoniste 
Henryk Szeryng qui interpré­
tera le deuxième concerto 
pour violon de Jean Mar­
tinon.

L'Orchestre mondial reunit 
109 exécutants appartenant à 
24 pays.
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Barbra 
Streisand

I MICHAEL SARM2IK

"MA FEMME 
EST DINGUE"___

V,Ke- L

Condamné à 28 ans de prison pour un crime 
1 icxn^ du'il n'a jamais commis. Ses deux seules

^ressources: Charles Bronson et beaucoup d'argent.
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SAM CUMATISH
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Jack M khôl son Robert Powell Pete Townshend 
Tina Turner The Who

UN FILM DE KEN RUSSELL
(VERSION ORIOINAU ANGLAISE)
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HORAIRE:
TOMMY: SEM.: IJ» - 100 

OIM.: UO - 42» - TJ» - SJ»

Ce film bénéficié de la stupéfiante 
(et nouvelle technique multidimensionnelle du
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LES CINEMAS ODEON

Quoi de mieux que 
TROIS MOUSQUETAIRES?

OLIVER REED 
RAQUEL WELCH

MICHAEL 
YORK

RICHARD 
CHAMBERLAIN

CHRISTOPHER
LEE _____

JEAN PIERRE CASSEL

CHARLTON HESTON

LES QUATRE 
MOUSQUETAIRES
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